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La cause de leur colère : la réforme du lycée et la baisse des moyens alloués à l'établissement.

Les enseignants et parents d'élèves du Lycée Anguier sont mécontents. En cause : la mise en place de la réforme du

lycée et la baisse des moyens accordés à l'établissement.

« Des options en plus, des postes en moins. Cherchez l'erreur ». C'est par ce message que les professeurs du

lycée Anguier de Eu ont manifesté leur mécontentement mardi 5 janvier. La cause de leur colère : la réforme du lycée

et  la  baisse  des  moyens  alloués  à  l'établissement.  Rassemblés  devant  le  lycée,  ils  étaient  soutenus  par  des

représentants des associations de parents d'élèves (FCPE et UNAAPE).

«  La  dotation  horaire  globale  de  l'établissement  retire  60  heures  à  notre  établissement  »,  indiquent  les

enseignants. « Cela correspond à la disparition de six postes : deux en français, un en maths, un en allemand,

un en STMG (sciences et technologies du management et de la gestion) et un en histoire-géographie ».  Et

d'ajouter : « Ils prennent prétexte d'une baisse des effectifs et de la fermeture d'une classe de seconde. Mais ils

devraient en réalité proposer des classes moins chargées ».

Un moratoire de la réforme

Les professeurs demandent donc l'annulation de ces mesures. Mais aussi un moratoire sur l'application de la réforme

des lycées. Celle-ci marque la fin des filières (S, L, ES). Les élèves de seconde doivent choisir trois « spécialités »

pour  la  classe  de  première.  Les  enseignants  craignent  un  alourdissement  des  effectifs  par  classe  et  moins  de

possibilités de dédoublements, en particulier dans les langues vivantes. « C'est un recul », constate une professeure

de langue. Ils évoquent également une rupture de l'égalité entre les établissements en ce qui concerne l'offre des

spécialités.

« Une bonne réputation »

Dans une publication sur Facebook, ils affirment : « Le lycée Anguier de la Ville d'Eu a toujours eu une bonne

réputation  quant  à  ses  résultats  scolaires  et  à  l'ambition  et  l'investissement  de  ses  enseignants  pour  la

réussite et l'épanouissement de ses élèves. Nous sommes un lycée rural comme il en existe tant, avec nos

difficultés sociales et la crise économique qui frappe nos industries et entreprises locales, et nos élèves sont

aussi pénalisés par l'isolement géographique par rapport aux centres urbains et leurs potentiels (musées,

activités...). Il n'y a donc pas que les établissements de banlieues qui ont des problèmes et qu'il faut mettre à



la lumière. Nous avons certes obtenu 11 spécialités pour maintenir nos ambitions et nos projets, et pour que

les élèves aient  vraiment  un choix à faire pour leurs études futures....  »  Les  enseignants  s'inquiètent  d'une

fragilisation de la section européenne, de l'enseignement artistique, et des options facultatives mais aussi un risque

d'orientation contrainte.

Différentes actions ont été menées comme un boycott du conseil d'administration de l'établissement et la participation

d'une manifestation à Dieppe samedi dernier.  Jeudi  7  février,  des élèves étaient  rassemblés devant la  grille pour

bloquer l'entrée. Des gilets jaunes étaient présents... de même que les gendarmes. D'autres actions ont eu lieu le

même jour. Les enseignants et parents d'élèves entendent continuer la mobilisation. Le soir même, une motion de

soutien a été votée au conseil municipal de la ville d'Eu. Michel Barbier a annoncé que le nombre de postes menacés

aurait été ramené à quatre.
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